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La communion de la Divine Volonté n’est pas sujette à être consommée. 

  

Il y a déjà plus d’une heure que j’ai reçu Jésus et je n’ai pas été capable de me recueillir 
pour être seule avec lui. Les accidents de l’Hostie sont maintenant consommés. 
Jésus est parti et je ne sais pas où le retrouver.  
Alors, pour moi aujourd’hui c’est comme si je n’avais pas reçu la sainte Communion. 
 
Mais après tout, en cela, j’embrasse, j’adore et je bénis le Fiat suprême.   
Je pensais cela lorsque mon doux Jésus sortit de mon intérieur, appuyant sa tête contre 
mon épaule et me soutenant de son bras pour me donner de la force. 
Car j’étais épuisée et je me sentais mourante.  

 
Et toute bonté, Il me dit :  

« Ma fille, ne sais-tu pas qu’il y a une communion  
-qui est éternelle, si grande, et  
-qui n’est pas sujette à diminuer ou à être consommée ?  
 
Ses voiles qui les cachent aux créatures  
ne sont pas susceptibles de périr comme les voiles de l’Hostie sacramentelle.  
 
Elle se donne 
- à chaque instant,  - à chaque souffle,  
- à chaque palpitation et  - en toutes circonstances.  
 
Mieux encore, on doit toujours garder la bouche ouverte pour la recevoir – c’est-à-dire avec 
la volonté de toujours vouloir recevoir cette communion  
si grande et continuelle. 

Elle en se donnant, n’est pas sujette à diminuer ou à être consommée.  
Autrement, elle reste souvent à l’extérieur de l’âme sans y entrer. 

 
Tu as déjà compris ce qu’est cette communion si grande et si continuelle :  
c’est mon divin Fiat qui coule comme une Vie dans ton âme, 
- comme une chaleur pour te féconder et te faire grandir   
- comme un aliment pour te nourrir.  
 
Elle coule dans le sang de tes veines, dans le battement de ton cœur, en tout . 
Elle est toujours dans l’acte de se donner à toi si tu veux la recevoir.  
Elle te noierait dans les communions tant Elle désire se donner à toi,  
-si tu veux la recevoir. 
 
Avec raison, avec Justice et de Droit,  la communion de ma Volonté  
devait être sans limites et non sujette à être consommée.   
 
Elle est l’origine, le moyen et la fin de la créature. 

Par conséquent la créature devait être capable de la recevoir 
De telle sorte que jamais – jamais Je ne lui manquerais.  

 

 


